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_Bla bla important : _Bonjour À tous ! Ceci est un nouvel OS de 
NoÀ«l (toujours en retard, oui), que je n'apprÀ©cie pas vraiment, 
mais que voulais quand mÀ^me partager. 

_Bla bla moins important :_ Mention du _Cadeau du Furie Nocturne_. 
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[ 

_Warning :_ Fluff, fluff, fluff et encore du fluff ! 

Bonne lecture : ) 

■jk" ■jk" ■jk" 


><pxem>Les Esprits de Snoggletog<em> 

■jk" ■jk" ■jk" 

><p>â€" Hors de question. <p> 

â€" Bunny, fais-le pour l'esprit de NoÀ«l ! 
â€" _Hors de question !_ 



â€" Alors fais-le pour Jack ! 

â€" . . . 
â€" . . . 

â€" Vous vous moquez de moi, pas vrai ? 

FÀ©e soupira et Nord se passa une main sur le visage. VoilÀ 
maintenant plus de vingt minutes qu'ils essayaient de convaincre le 
lapin de PÀ^ques, mais celui-ci n'À©tait pas vraiment du genre 
coopÂ©ratif. Devant un soupir dÀ©daigneux de sa part, Tatiana 
s ' impatienta . 

â€" Bunnymund ! s ' Â©cria-t-elle . On ne t'a pas demandÀ© ton avis, 
alors tu vas le faire, pour Jack ! Est-ce compris ? 

_Bunnymund_ À©carquilla les yeux et hocha vivement la tÀ^te, muet de 
stupeur devant le soudain emportement de la Gardienne. 

â€" Bien. Alors tu prends ton costume et... 

â€" C'est hors de... 

Sab, les sourcils froncÀ©s, fit apparaître une petite pierre tombale 
dorÀ©e devant ses yeux, et Bunny se tut. 

â€" ... Et tu le fais. Et avec un peu plus d'entrain, s'il te plait 


La lapin grommela entre ses dents et s'empara de ce que lui tendait 
la fÀ©e des dents. Il tapota ensuite le sol de la patte, et un 
À©norme trou apparu au milieu de la salle. 

â€" Pour l'esprit de NoÀ«l, Bunny ! lui cria Nord avec son accent 
russe, alors qu'il sautait dans le terrier. 

Les trois autres gardiens purent nettement entendre un hurlement 
rageur avant que le trou ne se referme. 

OoO 

â€" Harold ? fit une voix douce, derriÀ”re lui. 

Il se retourna sur Astrid, gui tordait ses doigts nerveusement dans 
la pÂ©nombre . 

â€" Tout le monde t'attend. 

Elle s'approcha de lui, et ajusta la chemise verdÀ^tre qu'il portait, 
avant de passer une main hÀ©sitante dans ses cheveux. 

â€" J'arrive, lui rÀ©pondit-il . Dans quelques minutes. 

Astrid hocha la tÀ^te et sortit silencieusement de la piÀ”ce. La 
porte se referma sur elle en un cliquetis. Astrid ne savait pas 
exactement À quel moment leur relation À©tait devenue si hÀ©sitante. 
A vrai dire, elle avait commencÀ© À s'apercevoir qu' Harold lui 
filait lentement entre ses doigts sans qu'elle ne puisse le rattraper 
il y a quelques mois, lorsque Jack À©tait partit. 



C'À©tait en automne, alors qu' Harold et elle â€" et puis finalement 
tout le villageâ€" planifiaient leur mariage qui devait avoir lieu À 
la fin de l'hiver prochain. Ils Â©taient alors tous plongÀ©s dans une 
sorte de bulle, mis À part Jack, qui, bien qu'affichant son À©ternel 
sourire moqueur, ne semblait pas vraiment heureux. Astrid ne s'en 
À©tait pas aperÀ§ue ; elle n'À©tait pas particuliÀ”rement attachÀ©e 
À Jack, et elle prÀ©voyait ses noces â€" elle avait d'autres dragons 
À fouetter. 

Harold non plus ne semblait pas s'en À^tre rendu compte, perdu dans 
le tourbillon de joie qui s'À©manait de la foule depuis l'annonce de 
la cÀ©rÀ©monie. Aussi, lorsque Jack lui annonÀ§a qu'il quittait Berk, 
probablement dÂ©f init ivement , il en fut estomaquÀ©. Mais il fut bien 
vite accaparÀ© par son pÀ”re qui 1' entraîna dans un coin pour lui 
toucher deux mots Â propos de "quelque chose de trÀ”s sÂ©rieux, 
fils", qu'il n'avait au final mÀ^me pas retenu. Àfa avait peinÀ© 

Jack, mais, monopolisÀ© par tout le village, le brun ne s'en À©tait 
mÀ^me pas rendu compte. 

Et puis Jack À©tait partit, comme À§a. Avant que quiconque ne puisse 
l'en empÀ^cher. Et ce fÀ»t À partir de ce jour-lÀ , s'À©tait aperÂ§u 
Astrid avec du recul, qu' Harold avait commencÀ© À lui À©chapper 
progressivement. Il avait tout d'abord commencÀ© par se 
dÀ©sintÀ©resser du mariage, et À se montrer de plus en plus distant 
avec elle. Oh, bien sÀ»r, il rÂ©pondait Â ses gestes d'affection, 
mais tout À©tait devenu presque mÀ©canique. 

Astrid soupira une nouvelle fois derriÀ”re la porte close, puis se 
dirigea vers la Grande Salle, oÀ^ Â©tait rÂ©uni tout le village pour 
cÀ©lÀ©brer Snoggletog. Lorsqu'elle arriva, elle fut assaillie par 
TempÂ^te et Rustik, et elle s'efforÂ§a de ranger Harold dans un coin 
de sa tÀ^te. 

Le futur chef, en proie aux mÀ^mes pensÀ©es que la blonde, faisait 
les cent pas dans sa chambre. Il savait qu'il devait se rendre Â la 
Grande Salle, en tant que futur chef, mais il n'en avait pas vraiment 
envie. Depuis que Jack Â©tait partit, il se sentait seul. AprÂ”s 
tout, il n'avait pas tant de points communs que À§a avec les autres 
vikings . 

Harold savait qu'il en faisait sÂ»rement trop, mais il se sentait mal 
À l'aise en songeant que À§a allait À^tre la premiÀ”re fois depuis 
des annÀ©es qu'il passerait un Snoggletog sans lui. Il soupira une 
derniÀ”re fois et se dirigea vers la porte d'un pas rÀ©solu. 
Seulement, Â peine eu-t-il posÀ© la main sur le bois qu'un son 
À©touffÀ© derriÀ”re lui le fit sursauter. 

â€" Hop, hop, hop, jeune homme, gronda une voix dans son dos. Tu 
reviens ici tout de suite. 

Lorsqu ' Harold se retourna, une forte envie de rire s'empara de lui en 
voyant un lapin de sa taille, un bonnet vert et rouge surmontÀ© d'une 
clochette vissÂ© sur ses oreilles. Cependant, l'air mÀ©content de la 
bÀ^te lui fit passer son envie de s'esclaffer, et il afficha donc un 
air ahuri Â la place. 

â€" Qui Â^tes-vous ? 

â€" Bunny, se contenta de rÀ©pondre la bestiole. L'esprit des No... 



Snoggletogs passÀOs. 

Harold passa rapidement une main sur son front pour s'assurer qu'il 
n'avait pas de fiÀ”vre, mais la fit retomber le long de son corps en 
s'apercevant que tout À©tait parfaitement normal. 

â€" Que faÀ®tes vous ici ? 

La bestiole â€" Bunny â€" secoua la tÀ^te en grommelant dans son 
pelage . 

â€" Âfa ne se voit pas ? grogna-t-il. Je porte un ridicule bonnet 
avec une clochette â€" une _clochette_ ! â€" tout À§a pour que 
l'autre engelure albinos aille mieux. Oh, pardon, _Jack_, 
railla-t-il . 

Le cÂ"ur d'Harold rata un battement. 

â€" Vous connaissez Jack ? demanda-t-il, hÀ©sitant. 

Bunny hocha la tÀ^te en levant les yeux au ciel, et tapota deux fois 
de la patte. Une galerie prit place sous le regard ahuri du 
viking . 

â€" AprÀ”s toi, s'effaÀ§a le gardien. 

Cependant, le brun recula de quelques pas en fixant le trou les yeux 
À©carquillÀ©s , alors il dÀ»t l'empoigner fermement par l'À©paule et 
sauter lui-mÀ^me. 

Harold sentit l'air se brouiller tout autour de lui, puis ce fÀ»t le 
noir total. Tout sembla vibrer l'espace d'un instant, et il se 
retrouva dans sa hutte, intact et soulagÀ©. Mais lorsqu'il releva la 
tÀ^te, il poussa un petit cri Â©tranglÀ©. LÀ , en face... C'Â©tait 
_lui, _avec une dizaine d'annÀ©e en moins. DerriÀ”re, son pÀ”re, sa 
barbe plus rousse que jamais, le regardait fiÀ”rement. 

Harold se souvenait de cette scÀ”ne. Il avait douze ans, À 
l'À©poque, et ne connaissait pas encore Jack. C'À©tait le soir de 
Snoggletog, et un feu rougeoyant crÂ©pitait doucement dans la 
cheminÀ©e . 

â€" Tu te souviens de À§a ? lui glissa Bunny, qu'il avait 
oubllÀ©. 

Perdu dans ses souvenirs, Harold hocha la tÀ^te distraitement en 
fixant l'À©trange scÀ”ne qui se dÀ©roulait devant lui. Son pÀ”re 
tendit brusquement un couteau et un petit bouclier À son fils, qui 
les regarda les yeux ronds. 

â€" Tout ce dont un viking À besoin pour tuer des dragons ! 
s'exclama son pÀ”re en les tendant au petit brun, qui les 
empoigna . 

Harold lisait dans les yeux de l'enfant â€" _les siens _â€" un 
mÀ©lange de joie et dÂ©ception. Etrange association, mais il s'en 
souvenait nettement, c'À©tait ce qu'il avait ressentit lorsque son 
pÂ”re lui avait tendu ses prÂ©sents, il y a de À§a quelques 
Snoggletogs. Il avait À©tÀ© un peu mal À l'aise, comme si il 
n'Â©tait pas destinÂ© À devenir un vrai viking, â€" un tueur de 



dragons. Et il en À©tait maintenant sÀ»r, bien des annÀ©es plus 
tard . 

Soudainement, l'enfant se leva et gravit les marches en bois de 
l'escalier quatre À quatre pour aller poser les armes dans sa 
chambre. Harold le suivit du regard. 

â€" Tu peux y aller, chuchota l'esprit de Snoggletog À son oreille. 
Ils ne nous voient pas. 

Sans plus attendre, Harold suivit les traces de son ancien lui, et le 
trouva devant la fenÀ^tre, le regard fixÂ© sur quelque chose qu'il 
n'arrivait pas À distinguer. Et puis, le petit s'empara d'une petite 
statuette de glace de la forme d'un petit dragon, et Harold put 
nettement l'entendre murmurer un "merci" en direction du ciel avant 
de la poser prÂ©cieusement sur le rebord de son lit. 

Harold se souvenait de cette statuette, la premiÀ”re qu'il avait 
reÀ§ue, au milieu de couteaux et de boucliers. Il avait À©tÀ© touchÀ© 
par ce cadeau, sans savoir d'oÂ^ il venait, et il avait longtemps 
craint qu'il ne fonde. Mais la petite statue n'avait pas bougÀ© au 
fil des annÀ©es, inexplicablement, et plusieurs autres l'avaient 
rejointe au fur et À mesure des Snoggletogs qu'il passait. 

Une main s'abattit violemment sur son À©paule et il poussa un hoquet 
de stupeur avant que Bunny ne l'interrompe. 

â€" Il faut qu'on y aille, s'expliqua-t-il. Il nous reste encore deux 
Snoggletogs passÀ©s, et EÀ©e et Nord attendent. 

â€" Pardon ? demanda Harold, n'ayant rien compris À ce que lui 
racontait le lapin. Qu'est-ce qu'il se passe, au juste ? Pourquoi 
est-ce qu'on... 

â€" Plus tard, les questions, l'interrompit Bunny en tapotant de la 
patte . 

Et puis ils sautÂ”rent tous les deux â€" tout du moins, Bunny sauta 
et tira Harold de force â€" avant de se retrouver dans la grande 
Salle, entourÀ©s de dizaines de vikings dansant et riant. Harold fut 
dÀ©concertÀ© un instant et se demanda À quelle À©poque il se 
trouvait de s'apercevoir dans un coin, À quinze ans, avec un Jack au 
regard moqueur. 

Cela faisait plusieurs jours qu'il À©tait avec lui, se rappela 
Harold. Il l'avait trouvÂ© tombant du ciel lors d'une de ses 
expÀ©ditions avec Krokmou. AffolÀ© de le voir inconscient â€" mais 
serrant malgrÀ© tout un bÀ^ton veinÀ© de glace dans ses mains â€", il 
l'avait ramenÀ© au village oÀ^ Gothi avait pris soin de lui. Harold 
avait ensuite InsistÂ© pour À^tre son tuteur et lui montrer la vie 
ici, À Berk. Mais sans qu'il ne puisse l'expliquer, Jack semblait le 
connaÀ®tre, mÀ^me si il ne le lui avait jamais dit 
clairement . 

Harold sortit de ses souvenirs et braqua son regard sur son ancien 
lui et Jack qui se penchait pour lui murmurer quelque chose À 
l'oreille. Le brun ne se savait plus ce qu'il lui disait, mais il se 
vit ricaner bÀ^tement avec de passer une main entre ses 
clavicules . 



En se voyant faire, Harold passa une de ses propres mains sous son 
chandail, et en ressortit un petit lacet de cuir oÂ^ pendait un petit 
flocon sculptÀ©. C'À©tait Jack qui le lui avait offert lors de ce 
Snoggletog, pour le remercier. Il avait Â©galement reÀ§u un autre de 
ces petits dragons de glace, qu'il avait posÀ© avec les autres. 

Il laissa le petit flocon apparent et se tourna vers Bunny, qui fit 
apparaître un nouveau terrier. 

â€" C'est presque fini, promit-il. 

Ils se retrouvÂ”rent tous deux sur la place du village, vide. Harold 
se demanda quelques instants pourquoi est-ce qu'il se trouvait ici, 
avant de s'apercevoir sur les marches devant la grande salle, seul et 
grelottant . 

C'À©tait la nuit de Snoggletog oÀ^ il avait perdu son casque, et 
Krokmou. Il avait alors seize ans. La bÀ^te l'avait guittÀ© quelques 
jours auparavant pour aller il ne savait oÀ^, et Harold À©tait 
affolÀ© À 1 ' idÀ©e de ne plus le revoir. Tous les dragons Â©taient 
revenus sauf le sien, aussi, il n'avait pas vraiment le cÂ"ur À la 
fÀ^te. Il s'Â©tait postÀ© sur les marches dans le vain espoir de 
revoir son ami voler vers lui. Le brun s'À©tait longuement maudit 
pour avoir crÀ©À© cette nouvelle prothÂ”se au dragon, qui lui 
permettait de voler seul, et n'avait pas compris pourquoi Krokmou 
n'À©tait toujours pas revenu. 

Harold secoua la tÀ^te pour revenir À la rÀ©alitÀ©, et s'approcha de 
son double et contournant l'arbre de Snoggletog fait de planches 
vertes qu'ils avaient dressÀ© au centre du village. Lorsqu'il l'eut 
finalement atteint, le froid et la fatigue l'atteignirent finalement, 
et il se vit tomber de sommeil. 

Il se tourna vers le lapin en levant un sourcil interrogateur. 

â€" C'est maintenant que À§a va Â^tre intÀ©ressant , se contenta-t-il 
de rÀ©pondre, À©vasif. 

Et au mÀ^me moment, les portes de la Grande Salle s'ouvrirent en 
grinÂ§ant un peu, laissant passer des À©clats de joie et de rire 
provenant de 1 ' intÀ©rieur de la piÀ”ce, et Jack en sortit. Harold le 
vit s'approcher lentement de la forme gui gisait au sol, puis 
l'albinos se pencha et le prit dans ses bras avant de le serrer 
contre cÂ"ur. Et puis, d'un coup, il s'envola lÀ©gÂ”rement en 
direction de la hutte du brun. 

Harold hoqueta, et ne prit mÀ^me pas la peine de le suivre, sachant 
dÂ©jÀ ce qu'il se passerait par la suite. Il se souvenait s'À^tre 
rÀ©veillÀ© le matin dans son lit, au chaud, sans savoir comment il 
avait atterrit lÀ . Tout ce dont il arrivait À se remÀ©morer À©tait 
que ses rÀ^ves tourmentÀ©s s'À©taient mÀ©tamorphosÀ©s en des pensÀ©es 
bien plus belles et plus lÀ©gÀ”res. Et il eut la surprise de voir une 
nouvelle petite statuette, cette fois-ci de la forme d'un furie 
nocturne, enfermÂ©e au creux de son poing. 

A peine quelques heures plus tard, Krokmou À©tait de retour, avec son 
casque . 

â€" C'est le dernier par lequel tu devras passer, entendit-il 
soudainement derriÂ”re lui, avant de se sentir une nouvelle fois 



poussÀ© dans un trou. 

Il se retrouva dans sa chambre, comme si rien ne s'À©tait passÀ©, 
comme si il ne venait pas de revivre trois de ses fÀ^tes 
passÀ©es . 

â€" Qu'est-ce qu'il s'est passÀ© ? interrogea-t-il Bunny, qui fixait 
sa rangÀ©e de dragons de glaces les yeux À©carquillÀ©s en murmurant 
des "L'engelure, tu n'es pas croyable". 

Harold ne comprenait pas ce qu'il voulait dire par lÀ , mais il s'en 
fichait. Il voulait juste des rÀ©ponses, pour le moment. 

â€" Je viens de te montrer trois de tes Snoggletogs passÀ©s. 

â€" Pourquoi ? 

â€" Parce qu'on m'a fore... Pour votre bonheur, Â tous les deux, se 
reprit-il en grimaÀ§ant et en tirant la langue de dÀ©goÀ»t . Nord va 
bientÀ't arriver, je dois te laisser. 

Et puis il disparut par un de ses tunnels, ne laissant pas le temps 
À Harold de rÀ©pliguer. Le brun se retrouva seul, le regard dans le 
vide, sans comprendre ce qu'il venait de se passer. D'ailleurs, cela 
À©tait-il vraiment arrivÀ© ? Un lapin de deux mÀ”tres de hauteur 
coiffÀ© d'un chapeau vert avec une clochette se proclamant "esprit 
des Snoggletogs passÀ©s" À©tait-il vraiment venu dans sa chambre ? 
Cela paraissait complÀ”tement surrÀ©aliste . Il avait dÂ» rÂ^ver. Il 
avait _sÀ»rement _dÀ» rÀ^ver, ce n'À©tait pas possible autrement. 

Et À peine eut-il rÀ©ussi À se convaincre qu'un À©trange bruit 
d'aspiration retentit, et un homme À©trange À la barbe blanche vÀ^tu 
de rouge sauta sur le sol, le faisant trembler. 

â€" Oh, oh, oh ! s'exclama-t-il, ravi. Je suis l'esprit des 
Snoggletogs prÂ©sents. 

Harold sursauta vivement et hoqueta en voyant toute l'encre gui 
recouvrait ses bras. Il fit quelques pas en arriÀ”re en secouant la 
tÀ^te. Et dire qu'il venait tout juste de se convaincre que rien de 
tout ceci n'À©tait rÀ©el ! 

â€" Tu peux m'appeler Nord, poursuivit le gÀ©ant . 

Alors c'À©tait _lui_, le fameux Nord dont parlait Bunny ? se demanda 
Harold en fixant l'esprit gui le faisait un peu penser À son 
pÀ”re . 

â€" Tu viens ? demanda l'homme en rouge, gentiment. 

Il lui inspirait À©trangement confiance. Peut-À^tre À©tait-ce dÀ» À 
sa ressemblance avec StoÀ“ck, mais Harold dÀ©cida de le suivre. Plus 
vite il le ferait, plus vite il sortirait de ce dÀ©lire, de toute 
f aÂ§on . 

Il hocha la tÀ^te tandis que Nord sortait une boule de verre de sa 
poche. Il la jeta ensuite sur le sol, et alors gu 'Harold grimaÀ§ait 
À l'avance en anticipant le bruit du verre brisÀ©, un portail 
apparut devant ses yeux À©bahis. Le pÀ”re NoÀ«l s'effaÀ§a. 



â€" AprÀ"s toi, glissa-t-il avec un accent que le brun n'avait encore 
jamais entendu 

Le portail 1 ' inqulÀ©tait moins que les terriers de Bunny, aussi 
n ' hÀ©sita-t-il pas autant avant de passer À travers. Lorsqu'il en 
sortit, il fut aussitÀ't assailli par un tourbillon de couleurs et de 
lumiÀ”re. De divers objets vinrent voler prÀ”s de lui et il se baissa 
pour À©viter un bout de bois avec un semblant d'ailes. Il se recula 
vivement pour À©chapper À tout cela et buta contre le dos de Nord 
qui riait À gorge dÀ©ployÀ©e. 

â€" Bienvenue chez moi ! lui dit-il en À©cartant les bras. Bienvenue 
À l'Atelier du PÀ”re NoÀ«l ! Tu es chanceux, tu sais. Beaucoup 
d'enfants aimeraient À^tre À ta place ! 

Harold ne comprenait strictement rien À ce que lui racontait Nord. 

Il n'avait aucune idÀ©e de ce qu'À©tait NoÀ«l, et encore moins de ce 
qu'À©tait cet endroit. Il sentit soudain quelque chose buter contre 
son pied, et baissa le regard pour voir une À©trange petite crÀ©ature 
vÀ^tue de rouge se redresser en se frottant le front et en ramassant 
une assiette de biscuits. 

â€" Ils ne nous voient pas, mais ils peuvent nous toucher, le 
prÀ©vint Nord. Fais attention aux elfes, ils sont partout. 

Harold hocha la tÀ^te et suivit Nord qui s ' avanÀ§ait en tachant de 
lui expliquer du mieux qu'il pouvait ce qu'À©tait cet endroit. Harold 
ne l'À©coutait que distraitement, prÀ©fÀ©rant fixer avec 
À©bahissement les jouets qui mouvaient seuls, oÀ^ les À©tranges 
crÂ©atures poilues que Nord avait nommÀ©es "yÀ©tis" s'activer en 
babillant joyeusement. 

â€" Et donc, je devrais À^tre en train de livrer les cadeaux, mais je 
suis avec toi. Ce sont donc les yÀ©tis qui s'en chargent en attendant 
que je revienne, continuait le grand homme. Oh, pourvu qu'ils ne 
gÀ<:chent pas tout, ce serait _catastrophique_ ! 

Ils arrivÀ”rent enfin au centre de l'Atelier oÀ^ trÀ'nait un À©norme 
_globe_ lumineux. Lorsqu ' Harold avait demandÀ© plus de dÀ©tails, son 
compagnon de trajet lui expliqua que chaque lumiÂ”re reprÀ©sentait un 
enfant qui croyait en eux. Harold avait haussÀ© les À©paules, mais 
n'avait pas osÀ© demander plus de prÂ©cisions. 

â€" Bon, ce n'est pas tout, tonna Nord, mais j'ai une mission ! 

Allons voir Jack ! 

Le cÂ"ur d'Harold rata un battement. 
â€" Jack ? Jack est ici ? 

â€" Bien sÀ»r, oÀ^ veux-tu qu'il soit ? Il est venu se rÀ©fugier ici 
depuis quelques jours â€" depuis qu'il t'a quittÀ©, en fait. On ne 
l'a pas beaucoup vu, d'ailleurs. Il reste dans ses appartements la 
plupart du temps, et sort parfois pour ennuyer les yÀ©tis. 

â€" Il m'a dit qu'il partait parce que son travail de gardien lui 
prenait beaucoup trop de temps, balbutia Harold. 

â€" Jack Frost, travaillÀ© ? Tu plaisantes, j'espÀ”re ! rÀ©pliqua 
Nord, les yeux pÂ©tillants. 



En traversant les couloirs, ils croisA”rent un AOtrange petit homme 
jaune fait de sable qui ne les remarqua pas, puis ils arrivÀ”rent 
finalement devant une porte de bois recouverte de givre. Pas de 
doute, Jack se trouvait bien À 1 ' intÀ©rieur , songea Harold, 
impatient À 1 ' idÀ©e de revoir son ami. 

Nord passa À travers la porte sous le regard estomaquÀ© du brun, qu 
fut agrippÀ© par le poignet et tirÀ© lui aussi À 1 ' intÀ©rieur de la 
piÀ”ce. Il en resta figÀ© de stupeur un instant, avant de se 
ressaisir et de jeta un bref regard circulaire dans la chambre. Son 
regard tomba sur Jack, assis prÀ”s de la fenÀ^tre, le regard dans le 
vide, et il se prÀ©cipita vers lui en scandant son nom. 

â€" Il ne nous voit pas, lui non plus, l'informa Nord lorsque Harold 
leva les sourcils en constatant l'absence de rÂ©action de 
1 ' albinos . 

â€" Pourquoi est-ce qu'il est comme À§a ? demanda-t-il. On dirait 
qu'il est vide. 

L'homme en rouge haussa les À©paules. 

â€" Il est comme À§a depuis qu'il t'a quittÀ©. Avant, lorsqu'il 
passait nous voir, il avait toujours le sourire aux lÀ”vres. 

Harold secoua la tÀ^te pour essayer de s'À©claircir les idÀ©es, puis 
posa de nouveau ses yeux sur Jack, des dizaines de questions lui 
traversant l'esprit. 

â€" Pourquoi est-ce que vous me montrez À§a ? questionna-t-il 
finalement Nord, espÀ©rant que celui-ci lui fournira une rÀ©ponse 
plus claire que Bunny . 

â€" Pour l'aider, rÀ©pondit le gÀ©ant en montrant Jack du menton. Et 
pour t'aider, toi. Et aussi parce que c'est mon travail, de rendre 
les gens heureux le jour de Snoggletog. 

Àfa n'avanÀ§ait pas vraiment Harold, mais il hocha tout de mÀ^me la 
tÀ^te devant l'air respectueux de Nord. Einalement, ce dernier posa 
une main sur son À©paule. 

â€" C'est un bon garÀ§on, tu sais. Il mÀ©rite d'À^tre heureux. Bon, 
il faut y aller. Àfa va À^tre le tour de EÂ©e . 

Il sortit une nouvelle boule en verre de sa poche et la fit tomber 
sur le sol de la chambre de l'albinos. Un nouveau passage apparut 
dans un bruit Â©touffÀ©, et Harold s'y avanÀ§a, en jetant un dernier 
coup d'Â"il À son ami et À son air triste. 

Lorsqu'il fut de retour dans sa propre chambre, il À©pousseta ses 
vÀ^tements dans un geste machinal, tout en fixant Nord. 

â€" Je ne peux rien faire pour l'aider ? 

â€" Àfa, ce n'est pas À moi de te le dire, sourit l'homme. 

Et puis il repassa une derniÀ”re fois le portail en adressant un 
signe de tÀ^te en brun et en scandant "Oh, oh, oh !", le laissant 
seul avec ses pensÂ©es. Pourquoi Jack lui aurait-il mentit en lui 



disant qu'il avait trop de travail pour rester avec lui ? Il ÀOtait 
vrai qu'il l'avait un peu dÀOlaissÀ© À cause de son mariage avec 
Astrid, mais . . . 

Le brun s'affala sur son lit, ses pensÀ©es ne le menant À rien. Il 
resta seul encore un instant, avant qu'un petit tintement ne vienne 
le perturber. Il se redressa pour voir une femme â€" du moins, il le 
pensait â€" recouverte de plumes multicolores, des cornes de rennes 
en tissu fixÀ©es sur sa tÀ^te. Elle rit un instant devant son regard 
hallucinÀ©, avant de se prÂ©senter d'une voix douce. 

â€" Bonjour, chantonna-t-elle. Je suis FÂ©e, l'esprit des Snoggletogs 
futurs . 

Et lorsqu'elle fit vibrer ses ailes, Harold dÀ©crÀ©ta qu'elle portait 
trÀ”s bien son nom. Il se redressa pour se retrouver debout face À 
elle . 

â€" Tu es prÀ^t ? lui demanda-t-elle d'une voix douce. 

Il hocha la tÀ^te, impatient de voir ce que la fÀ©e pouvait bien lui 
montrer, et elle ouvrit la sacoche qu'elle avait passÀ©e autour de 
ses À©paules. Elle en sortit une poignÀ©e de sable jaune, qu'elle 
avait empruntÀ© À Sab avant d'arriver. La Gardienne adressa un clin 
d'oeil À Harold qui la fixait les yeux plissÀ©s, puis souffla dans 
sa paume. AussitÂ't, les grains de sable s ' envolÂ”rent et 
commencÀ”rent À envahir l'espace, les obligeant À fermer les 
yeux . 

Lorsqu'ils purent ouvrir À nouveau les paupiÀ”res, ils se trouvaient 
aux bords de Berk. Des rangÀ©es de pierres tombales s ' À©levaient , et 
Harold sentit son sang se glacer. Il se tourna, inquiet, vers FÀ©e . 
Pourquoi est-ce qu'ils se trouvaient ici ? Qui À©tait mort ? Il 
n'Â©tait pas certain de vouloir connaÀ®tre la rÀ©ponse. 

La Gardienne se contenta de lui indiquer sa droite avec un signe de 
tÀ^te, lui enjoignant de regarder dans cette direction. Lorsqu'il se 
retourna, Harold put voir une version plus À<:gÀ©e de lui mÀ^me, 
serpentant entre les tombes, les À©paules voutÀ©es. 

Il courut jusqu 'À lui, À la fois anxieux et impatient de savoir oÀ^ 
il se rendait, et retint son souffle en se voyant tomber À genoux 
prÀ”s de l'une des plus grandes pierres. 

En s'approchant, il put nettement distinguer le nom de son pÀ”re 
gravÂ© dans la roche. 

â€" Papa, murmura-t-il, la voix glacÀ©e d'effroi. 

Il dÀ©glutit dif f icilementâ€" aprÀ”s tout, ce n'Â©tait pas la 
rÀ©alitÀ©, n'est-ce pas ? â€" et observa son double. DerriÀ”re lui, 
FÀ©e posa une main douce sur son À©paule. 

L' Harold plus À<:gÀ© resta silencieux, assis les bras passÀ©s autour 
de ses genoux, jusqu 'À ce que des pas se fassent entendre derriÀ”re 
lui. Les deux bruns tournÀ”rent la tÀ^te pour voir Astrid, les joues 
roupies par le froid. 

â€" Àia va ? demanda-t-elle. 



â€" A ton avis ? 


Harold fut choquÀ© de 1 ' agressivitÀ© des paroles de son double. Il 
tourna la tÀ^te vers FÂ©e, qui papillonnait des ailes À cÂ'tÀ© de 
lui, afin d'avoir quelques explications. 

â€" Vous ne vous entendez plus vraiment depuis la mort de ton 
pÀ”re . 

FÀ©e sembla hÀ©siter un instant, puis pencha la tÀ^te sur le cÀ'tÀ© 
et poursuivit : 

â€" A vrai dire, tu ne t'entends plus avec personne. 

A cÀ'tÀ© d'eux, Astrid soupira et partit. En la suivant du regard, il 
la vit rejoindre un homme d'À peu prÀ”s leur ÀCge, mais dont il ne 
connaissait pas l'identitÀ©. Ils s'en allÀ”rent tous les deux sans 
mÀ^me regarder en arriÀ”re. 

â€" Regarde, l'interpella la Gardienne en lui indiquant son double, 
toujours prÀ”s de la tombe. 

Harold acguiesÀ§a et la contourna pour se retrouver accroupi prÀ”s de 
la pierre froide. Soudainement, un vent frais vint leur fouetter le 
visage, et une myriade de petits flocons les englobÀ”rent . Lorsqu'ils 
tombÀ”rent au sol, des arabesques givrÀ©es serpentaient sur la 
pierre, et une nouvelle petite statuette de glace y À©tait posÀ©e. 

Les À©paules de 1' Harold du futur s ' af f aissÀ”rent et il s'empara de 
l'objet d'une main tremblante. Puis, il ferma les yeux, et ses 
lÀ”vres s'entrouvrirent pour murmurer des mots que le jeune viking ne 
comprit pas . 

L'instant suivant, du sable dorÀ© avait envahi le cimetiÀ”re. 
Cependant, lorsqu'ils purent de nouveau ouvrir les yeux, le dÀ©cor 
n'avait pas changÀ©. Harold soupira. 

â€" Encore ? 

Le brun se chercha ensuite rapidement des yeux, mais il ne se trouva 
nulle part. Il put, en revanche, distinguer la prÀ©sence d' Astrid, 
accroupie, et du garÀ§on qu'il avait vu lors du Snoggletog 
prÂ©cÀ©dent . Ils semblaient plus À<:gÀ©s d'une dizaine d'annÀ©es. 
Harold s'approcha, et lorsqu'il fut assez prÀ”s, il hoqueta. Sur la 
tombe À©tait inscrit son propre nom. 

â€" Mais ce n'est pas vrai ! s'exclama-t-il. PitlÀ©, dites moi que je 
suis mort glorieusement. 

â€" A vrai dire, hÀ©sita EÀ©e, À cÀ'tÀ© de lui, tu as fait une 
mauvaise chute en volant sur ton dragon. Tu avais refusÀ© qu'on 
t ' accompagne, et... 

Le viking soupira et se reconcentra sur Astrid, gui dÀ©posa quelques 
fleurs sur la terre gelÀ©e par le froid. 

â€" Àia va aller ? s'enguit l'autre garÀ§on. 

Elle hocha la tÀ^te et agrippa la main que lui tendait l'autre pour 
se remettre debout. 



â€" À:|:a va, Erett, ne t'en fais pas pour moi. 

Le dÀOnommÀ© Erett hocha la tÀ^te À son tour, l'air peu convaincu, 
puis ils s'en allÀ”rent tous les deux, main dans la main. 

Lorsqu ' Harold reposa son regard sur sa propre tombe, il frissonna 
lorsqu'il la constata dans le mÀ^me À©tat que celle de son pÀ”re. Il 
se pencha pour attraper le dragon de glace qui y trÀ'nait, et le fit 
rouler entre ses doigts. 

Seulement, le dos du dragon n'À©tait pas lisse, et lorsqu'il porta la 
figurine plus prÀ”s de ses yeux, il put y discerner gravÀ©es les 
lettres vacillantes qui formaient les mots "A jamais". 

Il ferma les yeux. 

â€" A jamais, rÀ©pÀ©ta-t-il . 

Il sentit l'air vibrer autour de lui. Le cimetiÀ”re avait 
disparu . 

Son dragon de glace aussi... 

OoO 

â€" Pourquoi est-ce que vous m'avez montrÀ© À§a, tous les trois ? 
demanda-t-il pour la troisiÀ”me fois, espÀ©rant que EÀ©e serait moins 
À©vasive que les deux autres. 

â€" Parce que vous mÀ©ritez d'À^tre heureux, tous les deux. 

RatÀ©. Il lui envoya un regard sceptique. 

â€" TrÀ”s bien, soupira finalement la Gardienne. Pense juste À ce 
que tu ressens, c'est tout. 

Il la fixa quelques secondes en rÀ©f lÀ©chissant À ses paroles. Il ne 
savait pas vraiment ce qu'il ressentait pour Jack, mais une chose 
À©tait sÀ»re : il ne devait pas le quitter. 

Bien vite, il se mit À rÀ©flÀ©chir aux raisons de son dÂ©part . Ce 
jour-lÀ , lorsqu'il l'avait prit À part, il lui avait conflÀ© avoir 
beaucoup À faire avec son travail de gardien, et avait mentionnÂ© 
qu'il ne voulait pas le gÀ^ner, lorsqu'il serait chef et marlÀ© À 
Astrid. Harold soupira À son tour. 

â€" Je dois aller voir Jack. 

EÀ©e hocha vivement la tÀ^te, et ses ailes se mirent À battre plus 
vivement. Elle lui adressa un clin d'Â"il et sortit une des boules de 
Nord de sa sacoche. En lui adressant un clin d'oeil, elle la fit 
tomber sur le sol, et un nouveau portail aux teintes pastel prit 
place, toujours dans ce mÀ^me bruit d'aspiration. 

La Gardienne le traversa ensuite en indiquant À Harold de la 
suivre . 

Lorsqu'il ressurgit de l'autre cÀ'tÀ©, il repÀ©ra qu'il se trouvait 
exactement au mÀ^me endroit que lorsqu'il À©tait venu accompagner de 
Nord. Se rappelant approximativement du chemin, il effectua quelques 
pas avant d'À^tre percutÀ© par l'une de ces À©tranges crÂ©atures À 



clochettes qu'il avait remarquÀ©es prÀ©cÀ©demment . 

L'elfe â€" comme l'avait nommÀ© Nord â€" lui tira le tissu de son 
pantalon et lui tendit une assiette pleine de petits sablÀ©s. Harold 
afficha quelques secondes une expression consternÀ©e avant de se 
rappeler que, cette fois, il se trouvait dans la rÂ©alitÂ©, et qu'on 
pouvait, par consÀ©quent, le voir. Il dÀ©tourna la proposition de la 
petite crÀ©ature d'un signe de la main et se remit en marche avant de 
se baisser vivement pour À©viter un autre de ces jouets volants. Il 
grogna un instant puis se mit Â courir, suivit par le tintement des 
ailes de FÀ©e . 

Lorsqu'il arriva dans la salle principale de l'atelier, oÀ^ trÀ'nait 
l'immense globe, il eut la surprise de dÂ©couvrir Bunny â€" qui avait 
enlevÀ© son dÀ©guisement ridicule â€" Nord, et l'À©trange petit homme 
de sable. Il s'arrÂ^ta net, figÀ© de stupeur. D'À©tranges petits 
cÂ"urs dorÀ©s prirent place au dessus de la tÀ^te du petit 
homme . 

â€" Ah, le voila ! s'exclama Nord en l'apercevant. Harold Haddock 

[ 

â€" C'est pas trop tÀ't, ronchonna Bunny. DÀ©pÀ^ che-toi d'aller voir 
Blanche Neige, elle est dans sa chambre. 

Harold n'avait encore une fois rien comprit de ce que le lapin avait 
baragouinÀ©, mais il fit quand mÀ^me ce qu'il lui avait dit. Il 
serpenta entre les couloirs lorsqu'il entendit une derniÀ”re fois la 
voix de l'immense homme rouge tonner. 

â€" L'esprit de NoÀ«l, Bunny, l'esprit de NoÀ«l ! 

Un hurlement rageur retentit et Harold n'y prÀ^ta pas attention, 
arrivÀ© devant la porte givrÀ©e des appartements de Jack. Il inspira 
un grand coup, et l'ouvrit. En entendant le cliquÀ”tement de la 
porte, l'albinos leva la tÀ^te et afficha de grands yeux surpris en 
1 ' apercevant . 

â€" Harold ? bredouilla-t-il. Qu'est-ce que tu fais ici ? Comment 
est-ce que tu es venu ? 

Le brun esquissa un geste vague de la main. 

â€" FÀ©e . Je pensais que tu travaillais, enchaÀ®na-t-il rapidement 
pour À©viter toute autre question de la part de l'albinos. 

â€" Je suis en pause, rÀ©pliqua aussitÀ't Jack. 

Harold leva un sourcil interrogatif. Il s ' avanÀ§a jusqu'À lui et se 
hissa sur le rebord de la fenÀ^tre lui aussi, les pieds pendants dans 
le vide. 

â€" Tu sais que ce n'est pas vrai. Reviens À Berk. 

Jack haussa les À©paules. 

â€" Tu auras suffisamment À faire en À©tant chef. Et je ne veux pas 
te gÀ^ner, avec Astrid. 

Harold se retient de souffler d ' exaspÀ©rat ion et se contenta de 



rouler des yeux ostensiblement. 
â€" Abruti, cingla-t-il. 

Et puis il entremÀ^la tendrement leurs doigts, comme pour se faire 
pardonner de la duretÀ© de ses paroles. 

â€" Reviens, lui ordonna-t-il gentiment. 

â€" Astrid. . . 

Jack ne s ' aperÀ§ut mÂ^me pas qu'il n'avait pas mentionnÀ© la partie 
"Tu auras suffisamment À faire en À©tant chef". Harold sourit, et 
son sourire lui fut rendu par Jack. 

â€" Astrid n'est pas un problÀ”me. Et puis, je crois que nous ne 
sommes pas vraiment faits pour À^tre ensemble. 

L'albinos hocha la tÀ^te. 

â€" Dans ce cas, il se pourrait que j'accepte, lui confia-t-il avec 
espiÂ”glerie . 

â€" J'espÀ”re bien. 

Harold se rapprocha un peu plus de lui. 

â€" Et, tu sais, il se pourrait À©galement que je t'aime bien, 
poursuivit Jack. 

â€" Je sais. 

â€" Que je t'aime beaucoup bien. 

Une pression plus forte sur ses doigts lui rÀ©pondit . 

OoO 

Plus tard, en fourrant ses mains dans ses poches, Harold en ressortit 
une nouvelle petite statuette glacÀ©e. 

Et, en passant ses doigts sur sa surface, il remarqua avec un sourire 
que se dessinaient les lettres tremblantes et familiÀ”res qui 
composaient les mots _A jamais_. 

_EIN_ 

■A" ■A" ■A" 


><pxem> Joyeuses EÀ^tes ! <em> 


End 
f ile . 



